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Sale tamps pour sous Is systemes formes, incapables de wirer Ia diversite deferiante, en cette fin de
sleds (chapitre 1).

II va falloir se doter d'un nouveau cadre conceptuel en integrant it ses universaux Ia necessaire gestion
du pluralisme, II va falloir integrer a son systems de valeurs le traitament di Ia diversite in tent qua
valour nouvelle (chapitre 2).

A ce paradigme nouveau, l'Ecole europeenne et suisse repond posttivement par deux innovations
d'envergure impulsant des polttiques linguistiques et des pedagogies interculturelles nouvellos. L'Ecole
montre Is direction, it taut sin rejouir (chapitre 3).

Mals ouverture a Ia diversite est et reste un phenomena nouveau. L'ecole ne court-elle pas le risque
de se singulariser (chapitre 4) ?

Et hien, tout cola, I se maniere, KORCZAK l'avait déjà dft dans : °Comment sinter un enfant'. Au
carrefour des valeurs educatives, rnalgre soixante ens d'ecart (1930.1990), KORCZAK et les politiques
educatives d'aujourd'hui tiennent un moms type de discours marque de valour montante : la necessaire
gestion du pluralisme et de Ia diversite (chapitre 5).
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ZUSAMMENFASSUNG

Schlechtes Wetter - an diesem Jahrhundertende - fkir elle geschlossenen Systeme, weiche unfahig sind,
the heranflutende Vielfalt bewaltigen zu konnen (Kapitel 1).

Man wird einen neuen Rahmen schaffen mussen, in dessen allegemeine Konzepte such die Bewaltigung
von Pluralismus ais Notwendigkett eingegliedert ist und die Behind Itmg von Vie Hatt els pawn Wert
ins Wertsystem einfugen miissen (Kapitel 2).

Die Schule in Europa und in der Schweiz reagiert positiv auf theses neue Paradigma, durch zwei
Neuerungen betrachtlichen Umfanges : dem Anstoss zu einer neuen Sprachenpolitik und einer neuen
interkulturellen Padagogik. Die Schule =Oat den Wog, frown ark uns dartiber I (Kapitel 3).

Aber die Offnung bin zur Vielfalt 1st und bleibt cin neues Phinomen. Riskiert die Schule nicht sich
abzusondem (Kapital 4).

Nun, sli dies hat KORCZAK suf seine Art schon gessgt in seinen Buch : Vie man sin Kind lieben
soir. Trotz elnem Abstand von sechzig Jahren (1930-1990) sprechen KORCZAK und die heutige
Sprachenpolitik am Treffpunkt der Erziehungwerte die gleiche Art Sprache ansteigender Wichtigkeit : die
Bewaltigung von Pluralismus und Vielfalt ais Notwendigkeit (Kapitel 5).
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Bad weather for all enclosed systems which are Incapable of handling the surging diversity at the end
of this century (Chapter 1).

We must equip ourselves with a new conceptual framework, where we can integrate a needful
management of pluralism to its universals. We must integrate into this system of values the treatment
of diversity as a new value (Chapter 2).

To this new paradigm, the European and Swiss School gives a positive response with two large scale
innovations boosting linguistic politics and new intercultural education. The School is showing the
way : this, we must celebrate (Chapter 3).

But this opening towards diversity is and stays a now phenomenon. Is the school, perhaps, taking the
risk of becoming conspicuous ? (Chapter 4)

In fact, KORCZAK, in 'How to love a child", had already said all that in his own way. At the
crossroads of educative values and in spite of a gap of sbcty years (1930-1990), KORCZAK and
educational politics of today give the same kind of message : the necessary management of pluralism
and diversity (Chapter 5).
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1. SALE TEMPS POUR TOUS LES SVSTEMES FERMES

"Ce n'est qua lorsqu'on a compris qu'aucun homme nest tout a fait
noir comma un diable, ni tout a fait blanc comma un ange, mais

qua noes sommes tous Vries comma des zebras, at gris comma
des Ines, at quo Ion en tire les consequences pratiques, qua ('on

a veritablement la possibilite de comprendre son pfochain"
(Joseph Kunkel)

oir l'entre est toujours aussi la d'oit je sors"
(Bernard Comment, jeune ecrivain suisse)

Quid sale temps, no trouvez-vous pas ?

Sale temps pour tous les systimes formes : dans !ac litAversites americaines, Noirs, Asiatiques,
Hispaniques, homosexuels, souhaitent desormais vivre dans des foyers separes. A Brown University,
Rhode Island, les chambres universitaires avaient ate regroupees en "Harambee House", mot qui signifie
on swahili : regroupement de la communaute. Sur le campus de l'Universite, au sommet d'une coffins,
plusieurs logements portent des noms evocateurs : Hispanic House, French House, Slavic House, East
Asian House, German House. La demande des etudiants est d'être regroupes en ethnies, ou par goats.
Face a cette montee des particularism's. la Direction a interrompu le programme, elle souhafte une
evaluation. La presidente de l'Universite de Pennsylvania, de son ate, envisage de mettre en place un
programme-pilote, on 1995, wagon toquel as etudiants accepteraient de se faire attribuer des chambres
au hasard.

Sale temps pour ('Europe, traverstle par un inquietant courant de purification en Bosnie, en Itaiie.

Sale temps pour la Suisse, pourtant construite sur le pluralisme, et qui se revele en difficult' a devoir
signer Ia Charte des langues regionales ou minoritaires du Conseil de ('Europe, at qui n'arrive pas,
depuis 8 ans, a faire accepter a la foil liberte at territorialite dans son projet d'article constitutionnel sur
les langues.

"Les Romanches ne sont pas des Comanches", affirmait hate l'ancien president de la Ugue rornanche.
Pour is premiere fois, on avail entrepris de reflechir a une politique des langues propre a faconner Ia
Suisse piurilingue de domain. Une commission d'experts at le Conseil federal s'etalent mis en tete
d'adapter la droit constitutionnel suisse pour protegee les groupes linguistiques menaces, les rornanches
dans le canton des Orisons, at pour donner une pones plus dynamique au principe do terrftorialite,
Insuffisant dans de nombreuses situations aujourd'hui. La reponse des Etats cantonaux fut cinglante.
le transfen a niveau federal de tels types de problem's ne se pose pas. L'aire cantonale y suffira. 'A clair
bornage, bon volsinage", dit ('adage. 'Clem comfins fans burs vaschlns". Ainsi la territorialfte restore
principe, alors quill n'assure pas la paix des langues, lorsque le rapport entre la majorite at la minorite
devient Incertain. Ce principe est defelisif, figs, fixatour Pourra-il resister a Ia poussee
interne et exteme aux systemes politiques ?
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Sale temps pour les Cantons et Ws communes ousel Deux logiques s'affrontent territorialite
impose Is langur/ d'enseignement at to droll des minoritee revendique le droll 6 tine sutra longue
denseignement. Moms le Tribunal federal a dO is declarer incompetent sur ce theme. Cast dire qua
Is Suisse plurkingue met son avenir dans des *spaces unitaires dos.

Sale temps pour les *spaces lingusatiquas monolingues : au demier recensernent federal (tableau en
p. 12), montent en nombre les alloglokes, passes de 6% e 9% de 1980 1 1960 en Suisse. Savez-vous
qua l'itallen s'impoes peu I peu gangue interrnidialre, league d'echanges, entre Grecs at Portugals, par
exempla ? Or, on ne fait hen de cola, on no sak nen des registres, des cornpetences, ni des types
d'usage. 37% de la conversation courante s'exerce sur dew gangues au moms au lieu de travail. Cast
considerable. On parle memo d'insecurite linguistique I propos de la femlnisation progressive des wens
de professions, alnsl que des tolerances orthographiques annoncees. C'est dire le sale temps entrains.
Oue fait-on des langues, dies, sans terdtolre, telles le frioul, le sarde, le grec, l'albanais ? - Rien.
Comment traile-t-on is langue-source, la longue ? On la decouvre a pains, en relevant qu'au
Portugal, on parte aujourd'hui de 6pubelle II nous taut soak du monolinguisme, construire un bati
plurkingue, deconstruire at reconstruire nos representations.

Sale temps pour les Etats, &a, hornogenes ; en Europe, les Etats piurilingues sont desormais les plus
nombreux (tableau en p. 10). Et aux USA, ('ascendance du pluralism est Mile (tableau an p. 11).

Sale temps pour les enseignements, Bits, homogenes : le nombre cretrangers en classes suisses est
de 17% (tableau en p. 9), oscillant entre 2% (OW), et 40% (GE). Co courant est montant. Aux USA,
passera de 24% en 1992 a 30% en moo et a so% On 2050.

Sale temps pour quiconque veld metre son avenir en tone. On ne pout plus penser sinsi aujourd'hul.
II (out penser autrement. Une autre donne s'impose desormais qui ne cherche plus des solutions simples
stout territolre" 01J stouts identite' pour des situations complexes. Cone donna ne pourra pas ignorer le
pluralisme. Une analyse plus fine s'Impose dans cette Europe de changements.

Vous le voyez Wen, nous commas I un toumant. Tous nos systemes sont I un tournant. Comment
allons-nous vivre ensemble ? la seule question qui se pose Comment vais-je gerer (a diverske ?,
Comment vacs -fie gerer le pluralisme ?, Comment Integrer (a diversite dans mes fuseaux de penes, dans
mss projets, dans Mai mises en oeuvre ?

En d'autres termes, sommes-nous en mesure de nous doter des moyens de gerer le pluralisme
autrement qu'en l'excluant, autrement qu'en l'additionnant, qu'en la "mosaIquanr ?

En regard du modele mono qui a triomphe deux slides, vais-je accrediter valour au models pluri, puffs
au modele Inter ?

Vals-je conferer au pluralisme et a sa gestlon valour de paradigme ? Valeur de paradigms I la fois
nouveau at nocessalre ? Valour de nouveau cadre conceptual de nos societes post-modernes ?

Au carrefour de velours nouvelles, sommes-nous en mesure d'accrediter valour I la valour du pluriel ?
Et comment ?

Void clnq pistes pour domain.
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2. UNE VALEUR NOUVELLE, LE TRAITEMENT DE LA DIVERSITE

2.1 Vers une Europe d'espaces pertagds

A l'heure actuelle, le probleme se pose en termes de conduite automobile. Comment vals-je
tenlr le volant d'une volture dont les apparells de combustion et de transmission sont en train
de changer ? II convient aujourd'hul d'ouvrIr les yeux sur cette nouvelle Europe des

evauchements, des enchevetrements, de multiples loyautes, de multi-appartenances, de
penser a plusleurs echelles, d'Euro-Regions, a ('image d'Antigone face a Croon, et d'une loglque
athenienne pluriculturelle en regard d'une logique spartiate reposant sur le march..

L'Europe satalt construlte sur ses Etats. Elle s'est effendi*, sur ses Etats, a Versailles, a
Auschwitz, a Treblinka, a Yalta, a Berlin. Et aujourd'hul encore, tous les fours, a Sarajevo, a
Szebrenica, a Goradze, a Blhac. Tous ces combats locaux sont des combats retardateurs d'une
époque revolue, et sans espoir. Le temps viendra, et II est venu Oa, de faire accepter par un
nombre grandissant d'Europeens le principe de Ia muitiappartenance, et de chercher a Inscrire
ce principe dans les systOmes de fonctionnement de ('Europe de domain, soft dans des espaces
nouveaux, outages, integres. L'Europe ne pout placer son avenir dans Ia prorogation des
territoires. L'Europe ne dolt plus esperer mettre son avenir en terra. 11 lui Taut desormals penser

plusieurs echelles.

Une Ktheorie des ensembles" s'Impose done une demarche confederale indispensable face a
la montlie des nationalisms., des sectarlsmes at dos exclusions, ainsi quo le disalt le prOsident
Mitterrand, le 4 mai 1993, devant l'AssembliSe parlementaire du Conseil de l'Europe. Un
ensemble d'Euro-Regions, comma on alme le dire au Nord - Pas-de-Calals. Ainsi, ('Europe sera
culturelle, au sans de Jean Marmot, Jean Monnet ne visait pas ill sauver \Ionise an disant cola.
II visalt I articuler Is tens de l'Etat at le sans de I'appartenance.

II convient aujourd'hul de penser en .spaces parte& nouveaux qul combinent les avantages
de l'affIrmatIon territorials aux avantages de ('affirmation particularist.. Car soyona precis

L'effIrmatIon teffitorlele n'est pas IllegitIme. Ella assure is paix, offre Is moindre forme des
tensions Internee, exerce un effet- butoir our les nouveaux arrivants, represents l'outil de
communication Intercommunautalre A l'interleur du terrItoire, organise un 'Vivre ensemble",
relay, d'une grand. tradition historique venue du Moyen-Age, tient as ligitimite d'en-haut. Mais
('affirmation territorials repose sur un principe desagreable de purification, donne ('Illusion de
I'homogAne, Impose une massifIcation intolerante, cadenasse une untformite incompatible avec
les revendlcatIons IdentItaires.
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En resume, ('affirmation territorialiste est legitimt, utile, necessaire mime. Mais elle recele les
germes-d'abus qu'U convient de juguler.

L'affirmation particulariste (identltalre, locale, culturelle, migrante, ethique, etc.), de son cede,
n'est pas illegitime. Elle relive dune culture du "vouloir etre different", d'une "echelle du petit".
Sa legitimite vient d'en-bas. Elio affirme une Europe de velours et d'histolre, elle est ponee en
haut de la vague par taus les points d'Europe, elle se renforce de courants migratoires
montants, au point que nombreux sont ceux d'Ici qui viennent d'ailleurs.

Male ('affirmation particulariste pout se reveler pernicieuse si l'on n'y prend garde. Elle multiplie
les marquages (Beurs, 4e age et femmes), aligne les lots de differences, focalise sur Ia
singulate, enferme dans la particulate, voue un culte A ('aspect distinctff, juxtapose
(socialement at culturellement), recherche exciusivement ('aspect particulier, conduit a un
Inventaire de particularismes, Implante numeriquement des categories, contribue a construire
une mostique soclale, conduit au polycentrisme, a l'eclatement, A ('absence d'inter-relation,
d'inter-communication, de butoir, de signe rassembleur, et memo A ('exclusion reciproque.
L'affirmation particulariste, seule, conduit au champ de morts au Rwanda et en ex-Yougoslavie.

2.2 Vera Line Europe de minorites reconnues

La France a pour de ses Corses, I'Angleterre de ses Ecossais, l'Espagne de ses Catalans, Ia
Suisse de ses Jurassiens, l'Italie de ses Ugues.

"Trop rush, trop ose l" avait declare le president de ('Union europeenne, en 1988, A une
proposition du Conseil de ('Europe d'imaglner un statut pour les minorites. Les tensions et les
conflits sont nes au XIXe sigcle, donc tardivement, avec Ia naissance des nations et des
constitutions. Avant le XIXe slide, on ne se posait pas de problemes, dits, de minorites. Or, "la
democrat* ce n'est pas la /o/ de la malorite, c'est la protection de la minorite"; "On ne peut
luger des societes qu'd la maniere dont elles traltent leurs minorites "; "Le probleme des Noirs
n'est pas un probleme de Noirs, c'est le problems des Blancs" : ainsi s'exprimaient Albert
Camus, le Mahatma Gandhi et Martin Luther King.

Or, bonne nouvelle, le droit des minorites est un droit montant en Europe. Les minorites sont
actuellement ('objet d'approches politiques (A ('Union europeenne), democratiques (au Conseil
de ('Europe) et securitaires (au Conseil de Ia Securite at de Ia Cooperation, CSCE), La CSCE
vient de nommer un ombudsman du droit des minorites A ('initiative de Ia France at de
l'Allemagne. Sera prochainement signee une convention inter-etatique visant A crier une Cour
europeenne d'arbitrage des conflits des minorites. Cotta Cour se limitera aux minorites
nationales. Elle pourra donc intervenir sur Ia Danube dans le conflit opposant Ia Slovaquie et
Ia Hongrie. Mais elle s'interdira d'intervenir pour les Kurdes an Turqule.

Le Conseil de ('Europe tend depuls toujours A mettre fin A l'homogenelsation culturelle et A
trouver des solutions diverses dans un Etat, A l'interieur mime des frontiAres d'un Etat.

Le Pariement europeen, A ('Union europeenne, indique sa volonte en ouvrant un Bureau des
langues moans *endues, et sa vigilance par la creation d'un Inter-groupe "Iangues at cultures
regionales au Parlement europeen. Certain, Etats mettent plus de democratic, dans Ieur
systeme an Instaurant des Consells de minorites (Roumanie); en legiferant des mesures
caracteres de reciprocite (Schleswig-Holsteln); en enrichissant l'apparell d'Etat par le
bicamerallsme (Suisse); en reservant des sieges aux minorites, seralent-elles memo non
territorlales.
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Cet avenement dune Europe geo-minoritaire sera surveille, toutefols, car Hs peut conduire a Ia
balkanisation, au c.lanisme, au ghetto et 8 la moseque. La logique singultere, Identitaire,
particulariste, culturelle souvent, dolt etre developpee, macs elle subira l'epreuve de Ia miss on
perspective par la recherche dune necessaire articulation de frontiers, entre identhe it albite.
La negociation seralt la cif:, de tous les confltts amorces. Au Lydia International de Saint -
Gormaln -en -Laye, les sections natlonales sont astreintes negocier avec ('ensemble du Lycee
sur des problemes toujours specIfiques, macs de resolution communautaire. Hier, c'etalt
l'avenement du theatre aux programmes d'etudes (salon une proposition anglaise). Aujourd'hul,
la negociation pone sur la pose d'apparells de yenta de preservatifs a l'Ecole (salon une double
proposition neeriandalse et suodoise), come lttue par quelques sections d'origines
meditemmeennes).

2.3 Vera une Europe de langues plurlelles

Les nouvelles politiques linguistiques en Europe, a l'impulsion du Conseil de ('Europe, ont
conduit h cinq resultats spectaculaires, en Europe, en Suisse, dans Is plupart des systemes
Oducatifs europeens

1. Les langues vivantes sont devenues competences scolaires fondamentales, comma le
calcul ou la langue matemelle;

2. Cost Is fin du lout-en-anglais'';

3. Les langues vivantes ne sont plus apprises par quelques-uns, mats par tous les &eves
l'ecole;

4. Les enfants y apprennent trots langues, et, alnsl la notion de "bliingue" cede le pas
plurilingue";

5. Les enfants y apprennent les langues tot, bits tot, mats lama's precocement, au
primalre, et peu a peu au pre-primalre. C'est donc la fin de l'apprentissage tardif des
langues vivantes (tableaux en p. 16 et 17).



EnseIgneonent / apprentseag dee linguae viventse in Europe

AGE D'INTRODUCTION DE LA L 2

5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15

Maks 1P 2P 3P 4P 5P 6P
ecoisires

Cycles pre-primate primate secondaire Inforieur

L'Age d'introduction est partout en train d'6tre abalse6 avant la pubett6; 6
l'ecole pdmalre, et parfols mime en enseignement pri-primalre.
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Ens* larlemern / epprendseege dss Imams elverdee en Europe

NOMBRE DE LANGUES ENSEIGNEES / APPRISES EN ECOLE OSUGATOIRE
+ L2+1.3)

OK

Allarita

Ow l% Ge

AV= ;

crua«
.. ...
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Nb de
isngues

Constat :

2 3 4 5

_Introduction de l'apprentissage de trots longues d l'ecole
obligatolre se generalise.
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2.4 Vera une Europe d'Identltes articulies

Rusleurs systemes politiques aftirment avec clarto Ia diverstto de leurs composantes.
Le discours social est souvent clair. Mats comment les systemes gerent-Us cette
diversite ? ii est Interessant de mesurer quo tous les systemes educatifs gerent cette
diversite interne de !curs classes par une diversite de moyens non aleatoire, non
desordonnee, puisque marquee par le models dominant d'un concept en migration, tut
suss', au cours de vingt -cinq armees do vie.

Au Quebec, par example. Le models, dit, de 'Immersion, a franchl trots {napes :

a) Au cours des annees 70, Ia Charte de la langue francalse a prociame is franca's comme
langue officleffe. La Lot 101 a conduit le Ministere de ''education dl financer un
enseignement a tous les nouveaux arrivants, it mettre en place un soutien lIngulstlque
impressionnant en direction des {'eves, a offrlr un soutien d'informatlon at de
participation Importante mix parents, a oiNrir 'Immersion aux anglophones.

Ce models 70 est une premiere couch geologique de plueleurs systemes
aducatits. Elie est marquee historiquement aux environs des armies GO. Cost le
model* dissimilation.

b) En 1970/80 a succede le modals, dit, d'integration. Se trace est tree perceptible au
Quebec.

S'est developpe un Moot pour tout ce qul est different : enseignement de cultures at
de langues d'orIgIne en Italian, espagnol, grec, khmere, laotien, vletnamien, chlnols,
hebreu, creole, arabe; reconnaissance du travail effectue par les communautes
cuiturelles (on dit "ethnlques"au Quebec) : Hat, Chine, Bulgaria, Ukraine, Bengla Dash,
etc.; Instauration d'un programme d'acces igalitaire a l'emplol pour les communautes
culturelles. C'est le cortege blen connu des mesures multiculturelles, des cours de
langues at de cultures d'origine, du dIscours des drolts do la personne. La cliveratte est
reconnue, male elle est en iigne, comma objet d'additions juxtaposes dans un
folsonnement illinitte, non organise. L'hoterogenette donne Ici is sans A l'identlte

C'eet une deuxieme couch' geologique des systimes iducallts, Elle est dates aux
environs des ennuis BO.

c) Aujourd'hui, au Quebec, emergent des mesures d'autre nature. Dans les pratIques, on
pane de recherche d'harmontsatIon des ropports ethnlques, de recherche de pratiques
visant i mann) l'accent sur Ia cooperation at sur l'enrichissament qua produlsent les
differences; sur is reconnaissance des differences at sur 'Importance A senalbiliser les

aux cultures st 'sun velours distinctive.; sur le concept d'ouverture i l'alterite;
jamais au Quebec vous n'entendroz Is mot ltranger it encore moins deice sous la
rubrique 'problems des itrangere; la volonto polftique de compenser la chute
demographique conduit a une recherche eystarnatIque de 40 000 nouveaux arrIvels
par an, avec promisee de passeport canadlen dans les trots ans; et lab itablissements
scolaires emplolent des responsables par ethnics, Wife cheque fol.; un Comito
representatif par ethnic; un Comite de Ralson intercommunautaire, soft des structures
de contact, do mediation, do transition, de transaction des conflits inavttables dans une
recherche de vie commune de deux cultures. Las itablIssements publics quabicols
Omni donc des Sioux, dee personnel), it des moments de nigoclation doe coring
11 y auralt moms de confitt, nous assure-t-on, dens ass colliges-l!.
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Cs courant est recent. II pout etre approximatIvement date I 1990. II est tree
different, car if reconnalt la diversite, mats non pour Ia traker (60), nI pour l'egner (80),
male r our ('articular en un ensemble coherent (90), base sur Ia transaction, Ia
negoslition, la conduit° maltrIsee it croisee de Ia double loglque klentitaire at
territorial°, chacune bemolisant les ones de l'autre en un nouveau paradigms.

2.5 Van' une Europe de cltoyennetes commies

La choyennete simple organise Is vie quotklienne autrefols. Le XIXe sleds a memo exatte le
principe en conterant le drolt de nation I un simple Etat. La religion du prince sera Ia religion
du paysan. Et Is langue auul.

lel on parte francals, on vend an francals, on enseigne an francals, on afflche on franca's, on
renseigne en franca's, on adminislro sn franca's.

La choyennete simple convene.

Elle ne convient plus.

La nouvelle modernite ne met plus la vie en terra. S'Impose domain une cltoyennete composite,
composite d'Identites plurleiles marquees de crolsements : on parte d'espaces at non plus de
territoires. Mon espace sera valaisan, suisse, souvent. Bien sQr. Mals un Valaisan a d'autres
espaces qui ne se confondent plus avec les espaces qui l'habitent. Cette extension des champs
de cltoyennetes s'exerce sur les droit politiques chills et soclaux.

C'est la nouvelle donne des champs de cltoyennetes, grottoes sur des antennas plus qua sur
des plods.

2.6 Ono champs

Issu de notre complexite, Issu de notre diversite, est ne un nouveau paradigms dont
('emergence s'affiche

en espaces partages;

en minorites reconnues;

en langues plurielles;

en Identltes aniculeas,

en citoyennetes composees.

Cinq champs pour une valour montante de tous nos systernes. Ong domaines pour
('ascendance dune ithique nouvelle, conatrulte sur le &rename.

II convient maintenant d'analyser ('impact de ce nouveau cadre conceptual sur ('education en
deux domaines exemplalres :

le formidable bouleversement de l'apprentissage des langues, it

Ia migration du concept interculturel au cours des vingt demlires annees.
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3. L'ECOLE MONTRE LA DIRECTION, IL FAUT S'EN REJOUIR

mig1:11V, AIMMENIC -

En regard de cone ascension du pluralisme en tent cue composante de nos socletes post-modemistes,
l'Ecole ne rests pas inerte. Au contraire I Spectaculalre aura Ike sa volonte d'adaptatlon aux systemep
nouveaux. Mleux, elle montre la direction, ce qui Jul arrive bleu rarement, exceptIonnellement mime,
dans Ia mesure OCJ son just. refill est client, legerement on retard cur les modes at les evolutions des
mentalltes. La spectaculaire avancee des pontlques linguistiques at Ia migration du paradigme
Intercultural" vont Mayer ce propos.

3.1 Longues plurielles

Trots courants carecterlsent revolution des pontiques lIngulstiques ces dix demleres annees,
L'eneeignement / apprentissage est plus precoce, plus natural at plus coherent.

Plus pricoce les etudes sur fa specialisation cerebrale ont montre rinteret de jouer sur deux
codes, ou plus, avant rage de six ans. Cost ainsl qua nombreuses sont desormals les
experiences, I ('Image de cellos de Slerre, qui preconlsent un enseIgnement / apprentlssage
dune deuxlime longue des le debut de Is sedate (I 8 ans) ou memo avant, en pre-prImaire
(4 ans). S'Impose donc peu a peu un enselgnement / apprentlssage plus precoce, soft avant
rige de 8 ou 0 ans.

Plus natural revolution des polniques lInguistiques prend diverses formes plus naturolles. La
Suisse romande elabore actueliement des scenarios de modules pedagogiques diversifies, at
s'adaptant I des temps d'apprentissage dithirents de 20 minutes 1 3 lours, I dos nlveaux de
competence' vanes, alma qu'a des podagogiss dltfirsnclies. Les formes d'apprentIssage sont
diverses at les strategies podagoglques s'adaptant. Las echanges s'Intensiflent, entre enfants,
entre professeurs, entre classes, entre colleges, soil entre personnes, male suss' entre
merchandises, pulsque desormals nombreuses sont lea experiences d'echanges par fax ou par
tilematique. Ce contact direct eat plus natural lul &use!.

Et ('Immersion, partielle ou totals, precoce ou lordly° est una strategle d'apprentlssage des
longues qul se repand tree singullerement sur ('ensemble de ('Europe, en des scenarios vanes.
Tous ces trots developpements se caracterlsent par des scenarios plus naturals mettant ('enfant
dans un apprentissage complexe at non structure.
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Car, l'universallte est toujours difficile at la frontiers, toujours, exerce se maple, vue de l'interleur
cedes, mail, de l'exterleur encore daventags. Male le ou J'entre est toujours lit d'oir le sots. Et
qu'y a-t-U do plus precieux, aujourd'hul, qua la nuance ? Les demarcations pourralent-elles ne
plus etre des enceintes, mats des seulls, des operateurs de nuances ? Le "paradigme
interculturel" en education a mIgre dans ces frontieres delicates.

Plus coherent : les Universitos et les didacticiens de Geneve et de Neuchatel ont engage une
Weston didactique visant a 'Integration ds l'enseIgnement / apprentissage des langues
premiere et seconds dans des domaines grammaticaux at lexicologlques. Oue de temps perdu
par les enfants a tenter de comprendre un nouveau code ! Le temps est venu d'une
harmonisation didactique.

Venu d'Angleterre (Hawkins) at de Grenoble (labene), revel' aux 'engages est en train de
conquerir le terrain suissa. Le projet se devaloppra a Geneve at I Neuchatel. II consists a
exploiter ces mines d'or que sont les enfants I 'Ude, venue ici avec leur langue et lour culture,
A ('Image de Swissair qui propose un bonjour I tout see voyageurs, l'ecole offre des situations
complexes de codes linguistiques different& issue de Is decouverte des prenoms des enfants
a l'ecole, ou de formules simples Wiles quo "Bon Annlversalre

Les langues assurement vont vers des enseignernents / apprentissages diversifies. Tous ces
developpements se regroupent dans les trots categories ci- dossus.

3.2 Un concept en migration : le 'paradigm. intercultur &"

Out dit "Interculturel" dit necessairement, s'il donne tout son sens au prefixe inter, Interaction,
.change, deciolsonnement, reciprocite, interdependence, solldarite. Ii dit aussi, en donnant son
plain sens au terms culture, reconnaissance des valeurs, des modes de vie, des representations
symboliques auxquels se referent les Ceres humains, Individus at societes, dans lours relations
avec autrui et dans leur apprehension du monde, reconnaissance des Interactions qui
interviennent I Ia fols entre les multiples registres dune memo culture et entre les differentes
cultures, et ceci dans l'espace at dans Is temps.

Inter pout encore (du mains en frangais) suggerer le sens d'interrogation, et nous Inviter I volt
dans l'interculturci un questionnement, une prise de distance, une mise en question dans Ia
reciproctte de tastes nos approches egocentriques (ou soclo -, ethno- culturo-, europeo- etc.,
centriques) du monde at des relations humaines.

La perspective interculturelle nous interpelle de deux manieres. Au niveau d'abord de la realite,
de Ia description objective, scientifique. II s'aglt de prendre acts de Ia dynamique qui est
enclenchde par Ia migration et les mouvements de population, de reconnaltre Ia realite des
interactions qui fagonnent les communautes et I partir desquelles cellos-el se transforment.
Tout. vie, toute relation est dynamique, toute culture est metissee et nous sommes, d'une
maniere ou d'une autre, tous migrants. C'est une lapalissade, male M n'est facile ni de rendre
compte de ces .changes at de ces transformations, ni, pride, de les accepter .., A partir de
la, l'approche interculturelle nous Interpells d'une seconde mankbre : au niveau du projot
(d'education et de soclete). II s'agit de faire en some qua ces interactions concourent au respect
et I l'enrIchissement mutuels, I la construction do communautee soildalres, plutOt qu'elles ne
renforcent les rapports de domination at de relit. C'est iI qua l'ibducatIon est concernee, quo
its enseignants, que les psychologues, que tous les personnels et partanaires de l'ibducatIon
peuvent jouer un role Important at que Ia qualite des relations qu'Hs entretiennent intervIent.
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18811 en 1960 d'une situation d'altentes ignorees, le paradigms "Intercultural' at desonals un
paradigm. d'action entre les diffirentes composantes de nos socletes, touts. pluriculturelles.
Et II a migre. II s'est cfirige en un premier temps vers le paradigms d'identites juxteposies,
d'identites-mosalques; c'etatt en 1980; puis yen; Is paradigms d'identftes articulees, east an
1900. Cone migration est une evolution determinants des theories at des wallows actuelles,
de teile sorts qua Its demarcations sont devenues puts operateurs de nuances.

Le concept stigmatise d'abord, collectionne ensulte, nuance enfin; exafte le memo d'abord, le
plurlel ensulte, le compose enfin; sous-tend rassimIlation, la juxtaposition, puis la transaction;
vise I'exciuslon, ('alignment, pule Ia negociation; repose Bur l'hornogene, la mosalques pule hi
*vivre ensemble"; approhende Ia reconnaissance be is difference pour la trailer, l'additionner,
pubs Is negocier; a pour principe Ia domination, le folsonnement, ('articulation; precipite
('effacement, ('alignment, pubs la gestion de la diversite; couple identltes at slmilarites d'abord,
identltes et heterogeneftes ensuite, identftes at &kites enfin; a pour paradigms Is chitin bsrgsr
d'abord, Is catalogue de mesures multi-, inter-, compensatrices at comprehensives ensuke, la
hierarchisation des drolts enfin; vise la negation d'abord, la medication ensulte, ('acculturation
enfin; releve d'une monoculture, d'une multicufture, dune pluriculture; affirms l'identiti
monocuiturelle, pubs multiculturelle, interculturelle enfin; projette un models "mono", "mufti".
"Inter; procede seion un mode soustractif, addttif at de trait d'unlon; repose Bur un schema de
dominance, de mosaique, pubs d'afticulation; se fait ('agent dune &tete gommes, reconnue,
puts articulee; choisit de voir la difference pour ('effacer d'abord, pour l'ajouter insults, pour is
valoriser Insults; charge regard de dffference(s) d'abord, de difference(s) toujours, pule do
diversIte; savers un broyeur, un demuftiplicateur, puis un operateur de nuances; opera ill
travers d'un monocle, puts d'un blnode, enfin de Vari lux; prend pour model@ Ayatollah d'abord,
Coca-cola ensulte, Coca-tollah et Aye -cola enfin.

Nos systemes sont tous traverses par ces trots courants recants at ('education compares trouve
le une grille d'analyse prometteuse.

Au Quebec, par example. SI ion analyse le systeme quebecols, par carottagas, on y trouvera
des couches, des strates pedagogiques relevant de ces trots courants on scenarios toujoura
croises. L'klentite y est encore nice par !Immersion linguistique, rest& reservea aux souls
anglophones at confirm& en 1993 aux souls anglophones, ... pour en lairs de bona Quebecois.
Et les cultures autochtones (Inuit) no sont pas enseIgnees. A cette couch. d'excluslon se
superpose la strata de Ia reconnaissance, avec la reconnaissance des Inuits (6 000 Esqulmaux)
et des Amerindiens (54 000 habitants de Cornmunautes autochtones), at lour obtention de drafts
particullers. A cette cohabitation, a cette mosaique, se suraloute un trolsleme models, celul de
Ia transaction intercultural's, de Ia Mg Jclation pluricufturelle, de Ia valorisation reciproque des
cultures, dans un univers jamais neutre, jamais angelique. Dans certaIns colleges' sant elus un
responsable par ethnie, un Comite representattf, un Comfit) de liaison Inter-communautuire.

1 Delfts Drummond, Montrial, par oxompl
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Autre exempla : icl, en France, on pane, on eat on administre, on Jug., on enseigne ... in
franca's. La territorlalite affirm son arrogance. S'Impose un nouveau modele, salt un jumelage,
lumelaga de l'epprentIssage des langues identitaires des diverse' communauhis resident dans
le territolre it d'une langue, dIte, commune, communautaire, miewc intercommunautalre, it
offrant Pinter- comprehension necessalre a des ethnles differentes, some de lingua butoir offrant
l'occasion du partage communautaire et surtout, peut-atre, une egallte d'acces aux professions.
Au Quebec, le dlscours social deviant ainsl clalr : le Quebec se pluralise, dans les Ilmites de Ia
democratie et des droits de la personne. Cette affirmation train toutefois toute son histolre des
couches pedagoglques d'un passe pixlagoglque encore fres recent, at d'un paradigms lul aussi
en migration.

En Suisse romande, les Cantons et les Ecoles sont en migration, elles aussi, sur ce suJet. Un
modefe trios nouveau vient d'être propose aux responsables et aux enseignants, qul dire dix
reperes a caractere novateur dans les didactiques :

1. La Suisse et les migrations;

2. La Societe suisse plurIlIngue et plunculturelle;

3. La notion d'etranger, sa pertinence pour l'ecolei

4. La place de l'ecole dans une societe multicultural's;

5. Le metier d'enseIgnant dans une soclete multicultural's;

6. Les turbulences migratoires;

7. Interdependence planetaire;

8. L'Ocole et Ia prevention du racisme;

9. Ethnocentrisme, stereotypes et prejuges;

10. Accuells at approches interculturels.

Est venu le temps de conclure.
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4. L'ECOLE SE SINGULARISE

Comment alions-nous done traitor la divertite, puisqu'll taut bien vivre ensemble ? A cette question, nous
avons tenth de proposer cinq directions de macro-socletes et dew developpements de nos systems
educatlfs.

Car II convient d'être et de rester lucide I L'ecole traditionnelle a toujours eta en retard sur revolution
sociale. Ce retard est normal, recole no pout pas s'enflammer pour cheque mode.

II n'empeche quid, exceptionnellement, rEcole est en tete, elle mantra Ia direction, site Integre t6t un
courant nouveau, elle se singularfse, elle est plonniire, elle est dans Ia position du coureur cycliste
echappe, qui °sale entre le maintien de son avance sur ses poursuivants et le desk dirconomIser ses
forces en favorfsant son regroupement au peloton de poursuivants. Espace plurIlIngue, recole est blen
seulo dans nos societes et nos Etats, dont le discours est blen davantage marque de control. quo
d'insertion. Car, a notre connaissance, depuis les annees 60, toutes les lois, toutes les *lamentations
sont de l'ordre du contr6le de Ia *lamentation. Memo el des Communes et des Cantons ont mis sur
pled, dans les annees 70 et 60, des structures pour recuellilr.les avis des communautes migrantes, les
structures mises en place pour rintegratIon des migrants dependent toujours des Dipartemente de
Justice at Police - aux niveaux national et cantonal. C'est, on en convlendra, une perspective qul ne
facllite pas 'integration, macs qui, au contraire, Identifla symholiquement at pratkluemarii be migrants
comma un groupe quit taut d'abord controler.

11 y a decalage.

Un instrument didactique de premiere qualite "Odyesea" Went d'être mis a disposition de toutes les
Eccles. Prodult par la Commission romande des moyens d'enseignement at Is Service des moyens
d'enseignement de I'IRDP, redige par Christiane Perregaux, cat ouvrage est prometteur, au point gull
est en court; de traduction ou d'adaptation italienne at allemande. De son c6te, la CDIP/CH a reitere
ass propositions d'Integration active, tout en nsetant pas suivie par tous les Cantons encore, U set vrai.

Au model. "un peuple, une longue, une nation', "Odyssea" propose des scenarios d'ouverture. Ou'en
penseront les parents ? A Ia Chaux-de-Fonds, Is reponse tut positive. mats le sera-t-elle partout ?

Un changement de paradigms vera I'ouverture, pour dire court, vers Is pluralism° en tout cas, est-U un
goats qui pulses s'exercer sur to soul champ scolaire encore longtemps ?
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Les gestes d'ouverture menent I l'ouverture, at ont besoin de goatee d'ouverture en retour.

Notre propos, icl, est simplement d'eviter la naNete. Le nouveau paradigms nest pas nautre. Le "Ainsl-
solt-Ir nest jamals suffisant. SI Ion ne veut pas verser dans l'angellsme, s'Impose la lucldlte : cast le
sans de noire propos.

L'Ecole est devenue .space plurlculturel. Un nouveau paradigms est nit I l'Ecole, celul de la gestion de
Ia dIverske. II convient de conforter ce paradigm. en tarmac societaux ausel. Car le theme est acolaire
at societal it Ia fobs.

Et Europe - le savlez- vous ? - sIgnifie "voir grand, volr large".
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5. LE PLURA1JSME CHEZ KORCZAK

Et blen, sa maniere, en son temps. dans son site, Korczak I'avait de, lul qui souhaitalt respecter et
comprendre l'enfant a per* de son propre cadre de rapers& plutOt partir du nOtre; lul qui effirmait
son refus de tout dogmatisme, de tout apparel! conceptuel, de touts approche praconque ou englobante
si favorisee on France et dans I'unlvers francophone, lui, educ.ateur, qui favorisait ('emergence de conflits
dans son orphellnat dans une malson d'enfants qu'il voulatt lieu de vie(s) et non prison; lul, pourtant
medecin, qui refuse touts nosographie, tout itiquetage, touts classification ;

"L'enfant : cent masques, cent roles tenus par un comedian de talent" (p. 93);

Itorsque tu sour /s a un enfant, tu comptes quit to reponde par un sourlre";
"Lorsque tu racontes une hlstolre, tu penes qu'll est normal qu'il s'y Interesse";
"Lorsque tu to grondes, tu cherches sur son visage le signs du repentir;
"Autrement dlt, & checune de tes actions (stimulus), tu tattends A recevolr une reaction que tu
Juges normals. II arrive cependant qua lenient reaglsse paradoxalement, of to voll& qui
retonnes ou t'en offusques. Tu as raison de to poser des questions, mats tu as pour de
tindigner (p. 203);

"Lalsse-les error et chercher eux -memos leur drolt chemln" (p. 209);

"Le lendemaln, au cours d'une promenade dans la foret, pule, pour la premiere fois, non
pas awe enfants, mills avec les enfants" (p. 250);

"J'al parle avec eux, non pas de ce que le voudrals qu'lls solent, ma's de ce qu'lls voulaient
ou pouvalent etre" (p. 250);

taut blen que, sue les trente ou guaranis enfants dont tu as la charge, Il y en ail quelques-
uns qul ne solent pas comme les autres" (p. 274);

"L'enfant ne pense pas moIns blen que l'adulte, pens autremenr (p. 301);

' Le consell lurldIque a le drolt de declarer quelqu'un 'cite special' jusqu'au moment ou
linteresse lul-meme decide de ne plus !tire" (p. 308);

2 Korczak, J. Comment alma un enfant. Palle A. lettont, 197$
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"Los infants, go n'exlsto pas; y a rtes etres humalns, chacun cloud dune personnalite Won
a le (p. 347):

Et pour fink, en pages 303 it 304: place que Jo consacre aux tribunaux denlants petit
ambler i certain dimosurtie. C'est quo jp vois, mol, le premier pas terms !emancipation de
lenient, vela !elaboration it la proclamation dune Declaration des drafts do !enfant".

Le 20 novembre 1989, II y a Went& clnq ens, 11 Ours apris la chute du Mur, 80 ens apres Ia redaction
de "Comment almor un enfant', Nations-Unlike ont vote la premiere Declaration des drafts de l'enfant.

Pour nous quitter

En ce slide qul n'arrite pas de finlr, emerge un paradigm. nouveau. Una valour montante conduit
disormals les system's iiducatifs. L'ecola est devenue lieu privilegle de l'integratIon de Ia diverstte.
L'ecole eat devenue 'space pluriculturel.

'Comment vivre ensemble ?' - Cast Ia 'mule question qui so pose.

'Comment gerer la dlversite ?' - L'Ecole a commence de repondre.

Au carrefour des velours educatives, Ia gestion de la &Grad est valour montante de tous nos systemes
educatifs.

Ref H \frpJst\korossk 11.12.94
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